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LE FILS DE L'HOMME EST VENU CHERCHER ET SAUVER CE QUI ÉTAIT PERDU -
commentaire de l'évangile du P. Alberto Maggi OSM

Luc 19, 1-10

Jésus traversait la ville de Jéricho. Or, il y avait un homme du nom de Zachée ; il
était le chef des collecteurs d'impôts, et c'était quelqu'un de riche. Il cherchait à
voir qui était Jésus, mais il n'y arrivait pas à cause de la foule, car il était de petite
taille.  Il  courut donc en avant et grimpa sur un sycomore pour voir Jésus qui
devait passer par là.

Arrivé à cet endroit, Jésus leva les yeux et l'interpella : « Zachée, descends vite :
aujourd'hui  il  faut que j'aille  demeurer dans ta maison. » Vite,  il  descendit,  et
reçut  Jésus  avec  joie.
Voyant cela, tous récriminaient : « Il est allé loger chez un pécheur. »

Mais Zachée, s'avançant,  dit  au Seigneur :  « Voilà,  Seigneur :  je fais don aux
pauvres de la moitié de mes biens, et si j'ai fait du tort à quelqu'un, je vais lui
rendre  quatre  fois  plus.  »
Alors Jésus dit à son sujet : « Aujourd'hui, le salut est arrivé pour cette maison,
car lui aussi est un fils d'Abraham. En effet, le Fils de l'homme est venu chercher
et sauver ce qui était perdu. » 

Un peu avant l'évangile de ce dimanche, Luc raconte l'épisode d'un homme riche qu'il définit
comme étant un notable, un chef qui s'approche de Jésus pour lui demander ce qu'il doit faire
pour entrer dans la vie éternelle. Jésus lui répond en lui rappelant les commandements qui se
réfèrent au comportement envers le prochain. Considérant qu'il avait observé tout cela depuis
sa jeunesse (la vie éternelle lui était donc assurée), Jésus l'invite à se préoccuper de ce monde
ci, de cette vie en le suivant, vendant ce qu'il avait pour le donner aux pauvres.

Cet homme était un fidèle observant de la loi comme ceux de son rang, c'était un notable, un
chef, mais il n'accepte pas l'invitation de Jésus. Son intérêt était centré sur la vie éternelle, l'au-
delà, alors que Jésus voulait l'inviter à collaborer à la transformation de cette vie, contribuant au
bonheur des hommes.
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Mais le notable, (comme d’ailleurs les gens riches) ne veut pas que les choses changent pour
maintenir sa position privilégiée et son prestige. C'est à cette occasion que Jésus dit que la
richesse est un obstacle pratiquement insurmontable pour entrer dans le royaume de Dieu. La
fameuse phrase de Jésus le rappelle " Il est plus facile à un chameau de passer par le trou de
l'aiguille qu'à un riche d'entrer dans le royaume de Dieu. "

Eh bien dans l'évangile de ce dimanche nous trouvons Zachée qui lui aussi est riche.  Mais,
étant publicain il ne pouvait surement pas se vanter d'avoir observé tous les commandements
depuis sa jeunesse.  Comme lui-même le reconnaît c'était un voleur, il avait extorqué l'argent
des gens.

Zachée n'est pas intéressé par la vie éternelle et Jésus ne lui demande pas de vendre ce qu'il a
pour le donner aux pauvres. C'est lui, Zachée qui le décide.

Il accueille Jésus dans sa maison, dans sa vie et tout change.

De riche qu'il était il devient pauvre, il dit : "  Voilà, Seigneur : je fais don aux pauvres de la
moitié de mes biens, et si j'ai fait du tort à quelqu'un, je vais lui rendre quatre fois plus. " Il n'est
donc plus riche mais il est heureux.

L'évangéliste écrit qu'il fait cela " avec joie." Le publicain en a fini avec l'injustice qui scandait sa
vie. Et Jésus proclame : " Aujourd'hui, (ce n'est donc pas une promesse pour demain) le salut
est arrivé pour cette maison, "

Cette affirmation est importante car nous avons tendance à projeter le salut dont parle Jésus
dans l'au-delà. Le salut est déjà présent, un salut qui regarde cette vie et non pas la vie dans
l'au-delà. Mais c'est un salut qui est un désastre aux yeux des riches de ce monde.

L'évangéliste nous dit que le notable devient très triste en entendant la parole de Jésus, car il
était très riche. Le riche notable était intéressé à l'au-delà, projetant le salut dans un monde
futur. Zachée qui a rompu avec l'injustice a expérimenté le salut dans ce monde, dans sa vie
terrestre. Pour Jésus le salut n'est pas se garantir une place dans le monde à venir, même le
notable avait sa place assurée de par son observance aux commandements, mais il s'agit de se
libérer dès maintenant de tout ce qui nous empêche d'être libres pour collaborer avec le Christ
à la réalisation du règne de Dieu.
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